
 
 
 
 
Elections aux 3 conseils de l’Université Pierre Mendès-France le 17 avril 2007 

La FERC-SUP CGT présente ses propres listes pour les élections des 3 conseils 
(CA, CEVU, CS) 

 

Conseil d’administration CEVU Conseil scientifique 
Jérôme Brunet (N°1) Hélène Kaced (N°1) Jérôme Brunet  
Dominique Leu (N°2) Michèle Ecochard (N°2)  
Katia Pierry (N°3) Chantal Marty (N°3)  
Hélène Kaced (N°4) Jean-Marc Chevallier (N°4)  
Michèle Ecochard (N°5)   
Chantal Marty (N°6)   
Jean-Marc Chevallier (N°7)   

 

POURQUOI VOTER POUR UNE LISTE SYNDICALE ? 
 
Les syndicats ont pour mission unique la défense des intérêts professionnels, matériels et 
des conditions de travail des salariés. Cette défense ne peut être assurée de manière efficace 
par des individus munis d’un blanc-seing qui n’ont pas la même liberté que des représentants 
d’un syndicat soutenu par leur organisation et par la loi. 
En effet, la loi leur permet d’exercer librement leur activité sans rendre compte à qui que ce 
soit de l’objectif de cette activité : distribuer des documents syndicaux sur les lieux et 
pendant le temps de travail, obtenir (dans certaines limites fixées par les textes) des 
autorisations spéciales d'absence pour assister aux réunions statutaires est garanti aux 
adhérents d’un syndicat.  
Par ailleurs la discrimination syndicale est réprimée par la loi ce à quoi ne peuvent prétendre 
des représentants de listes autonomes. En cas de problème (pressions, tentatives 
d’intimidation  de la hiérarchie) les adhérents à un syndicat qui ont la loi avec eux pourront 
faire appel à leur organisation pour les défendre. Pas les listes autonomes ! Donc ou bien 
elles seront toujours en retrait pour la défense des salariés ou bien leurs candidats vont 
prendre des risques contre lesquels ils ne pourront pas être protégés 
 
Voter pour des listes autonomes c’est, qu’on le veuille ou non entrer dans le jeu de 
l’administration. Voter pour les listes CGT, c’est s’unir pour combattre les injustices, le 
favoritisme, la discrimination, faire disparaître l’arbitraire des décisions. C’est profiter d’une 
immense expérience historique de militantisme au service des salariés acquise au contact du 
terrain. 
 


